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Transcriptions
Transcription modernisée
leurs soins. "Il ne les mérite guère, me répondirent-ils ; mais nous ferons pour lui
ce que nous pourrons ; mais retire-toi en paix, brave petit Jésus. Tu t’es montré
joliment. Nous t’en faisons compliment." Mon oncle passa par hasard. Nos fringants
militaires lui vantèrent mon exploit, lui en détaillèrent les circonstances devant le
blessé, qui jurait et blasphémait contre moi. Le vénérable monsieur m’applaudit, et
m’embrassa de tout son cœur en me disant :  "Bravo mon neveu,  tu t’es bien
montré, je t’en félicite. Je puis t’avouer pour mon neveu." Je gémissais dans le fond
de l’âme d’une faute pour laquelle je recevais les compliments.
Je me retirai avec mon oncle qui continuait de me louer. Je lui dis que cette affaire
ne  me  donnait  que  plus  d’ardeur  pour  quitter  le  service  militaire.  "Soit,  me
répondit-il, à présent tu peux te retirer, ton honneur est en sûreté. Je ne crois pas
que l’affaire  puisse avoir  des  suites.  Je  me charge de l’arranger."  Nos jeunes
militaires emportaient le blessé pour le soigner. Je me fis panser aussi de mon côté
car j’avais deux blessures ; mais elles étaient fort légères toutes les deux et ne
m’obligèrent pas de me mettre au lit.
Mon adversaire n’en fut pas quitte aussi tôt que moi. Il  fut à toute extrêmité.
Cependant la force de son tempérament et les soins qu’on lui donna le rétablirent
au bout d’un mois. Il ne tarda pas à se faire de nouvelles affaires. Il attaqua un
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nouveau venu, qu’il ne croyait pas très brave, celui-ci lui brûla la cervelle d’un coup
de pistolet. Il mourut sur le coup. Je passai par hasard auprès du lieu où il était
tombé raide mort. Son vainqueur m’appela. Je vins, il me montra le scélérat puni. Je
le plaignis. Le meurtrier et ses amis
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